
La formule de Caton le Censeur a traversé les siècles : 
« II faut détruire Carthage ». 

Ainsi la Carthage punique a-t-elle été détruite, rasée même, 
avant d'être reconstruite en Carthage romaine. 

Pourquoi dès lors vouloir « reconstruire Carthage »  
au XXIe siècle ? Et quel sens donner à cet appel ? 

L'auteur propose une « refondation » de la pédagogie  
des langues anciennes dans une perspective à la fois 

anthropologique et linguistique qui puise son dynamisme  
dans la diversité des cultures qui constituent  

la Méditerranée plurielle, 
notamment dans l'Afrique antique, ainsi que dans la pratique 

croisée de toutes les langues de l'Antiquité, 
afin de construire une civilisation euroméditerranéenne. 

Confrontation et partage de cultures différentes, pouvant donc 
aider à réduire la tentation du communautarisme,  

les Humanités modernes sont indispensables  
à notre société et à l'Europe de demain. 

C'est cela, de manière métaphorique, 
« Reconstruire Carthage » ! 
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